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Parfois elles s'approchaient si près qu'on pouvait distinguer leurs
traits, et Kitty croyait y voir une expression qu'elle saurait reconnaître
plus tard.

Comme elle s'oubliait elle-même, en prêtant dans son imaginatién un
caractère particulier à chacune d'elles, Arbuton lui adressa la parole en se
plaçant à ses côtés.

- C'est véritablement une bonne aubaine pour nous, miss Ellison,
dit-il, que d'avoir cette petite scène d'opéra sous nos fenêtres.

Et il se mit à sourire en entendant Kitty lui répondre:
- Oui? est-ce vraiment comme un opéra? Je n'en ai jamais vu, d'opéra,

mais ce doit être bien beau.
Ils regardèrent un moment en silence, pendant que les deux nonnes,ne glissant comme des ombres, s'en allaient en laissant le jardin vide.
Alors Arbuton dit quelque chose à Kitty qui répondit simplement:
- Je vais voir si ma cousine n'a pas besoin de moi.
Un instant après, elle se tenait un peu'rougissante auprès du canapé

de Mme Ellison.
- Fanny, M. Arbuton m'a prié d'aller -visiter la cathédrale avec lui;

y a-t-il quelque inconvénient à cela 1
Mme Ellison sentit son cœur monter triomphant à ses lèvres.
- Allons donc, chère scrupuleuse, innocente petite folle! s'écria-t-elle

en pressant Kitty dans ses bras, et en la couvrant de baisers jusqu'à
faire rougir de nouveau la jeune fille. Mais non, il n'y a point d'incon-
vénient. Allez ! vous ne pouvez pas rester enfermée ici. Je ne pourrai pas
sortir avec vous ; et si j'en juge par le bruit qui nous arrive de la chambre
du colonel, et qu'il appelle sa respiration, vous ne pouvez pas compter
sur lui dans le moment. L'idée de 'vous inquiéter des convenances !.. .

En effet c'était la première fois_ que Kitty songeait à cela, et cette
pensée lui faisait éprouver une espèce de contrainte pendant le trajet
qu'elle fit gravement jusqu'à la cathédrale, à côté d'Arbuton.

- Vous allez être le cicerone, dit celui-ci, car c'est ma première
journée à Québec, vous savez; et vous êtes relativement une habituée.

- Je montrerai le chemin, répondit-elle, pourvu que vous inter-
prétiez les objets. Je pense qu'ils me sont plus étrangers qu'à vous, malgré
mon expérience des lieux. Parfois je crains de m'imaginer seulement, comme
dit Mme March, que j'admire ces choses, car n'ayant pas visité l'ancien
continent, je manque de point de comparaison. Je sais que cela me paraît
bien beau, cependant, et c'est là ce qde je m'attendrais de voir en Europe.

- Alors vous n'avez pas une haute opinion de l'Europe, sur plusieurs
points; bien qu'il faille avouer que ceci soit un très joli pastiche de
l'ancien monde.

En quelques pas ils eurent atteint la place du marché où certaines
vieilles paysannes,- penchées sur leurs paniers remplis de fruits et de
légumes depuis longtemps hors de saison aux Etats-Unis, essayaient de
prolonger leur petit négoce attardé, avec les ménagères et les bonnes qui
lâiarchandaient leurs produits.

Une sentinelle se promenait machinalement devant le portail élevé
de la caserne des Jésuites, sur le ciutre duquel on pouvait lire encore les
lettres IHS sculptées dans la clef de voûte.


